
Molotov oublié...
nous ne connaissions pas l'evidente mau-
vaise foi qui est à la source de l' accusa-
tion que la Russie porto contro la Suis-
se. Lorsque M. Molotov déclare à tort quo
nous sommes pro-fasoisles , il oublié cer-
tains faits qu 'il est intéressant de rappeler.
L'étrange amnesie du commissaire sovié-
ti que aux Affaires étrang ères l'empéche de
se souvenir d'un très récent passe. M . Mo-
lotov est , sans doute , victime d'uno dé plo-
rable aberrration mentalo, lorsqu 'il accu -
so laussemcnt notre pays d'ètre ce que le
sion fu i  sur uno échelle infinimen t plus
grande. Sans avoir comme nous l' obli ga-
tion urgente de trailer économ iquement a-
vec l'Allemagne, la Russie soviéti que a
abondamment fourni le Ilio Reich en matiè-
res premières de toutes sortes. Dès le mois
d' aoùt 1939 jusqu 'en 1941, l'aide -,. -de
l'U.R.S.S. à M. Hitler fut enorme. Le 29
sep lombre , le mème Molotov qui nous re-
proche d' avoir traité avec l'Allemagne, con-
ciliai t avec M. von Ribbentrop un accord
duqu el nous citons les passages suivants:
«J' ai l 'honneur de vous informer que le
Gouvernement soviéti que a ia volonté de
développer par tous les moyens les rela -
tions commerciales et l'échange des mar-
ehandises entre l'Allemagne et l'U.R .S.S.
Dans ce but... l'Union soviétique livrera
à l'Allemagne des matières premières que
l'Allemagne compenserà par des livraisons
industrielles à longue échéance ». Voilà ,
certes, qui est assez significat iti  Aux ter-
mos de cet accord , la Russie devait remet-
tre à l'Allemagne pour 180 millions do
produi ts , en une période de deux années.
Calte bello liasse de marks laissé loin
derrière olle Jes quolquos petits millions
que représenlcnt nos transactions avec le
Reich. Ajoutons enfin , qu'en 1941, le Krem-
lin a f f i r m a , avoc raison, cpie toutes los o-
bli galions prévues avaient été remplies, en
ce qui concerne l' aide apportée à l'Allema-
gne nationale socialiste.

Quo l'on ne vienne plus nous parler ,
après cola, do notre act ivi té  pro-fasc isto !
La paille cpii est dans- notre oeil empèche
manifestement M. Molotov de voir la pou-
tre maitresse qui est dans le sien. Si Jes
Soviets avaient le moindre sens du ridicole,
ils s'abstiendraient de continuer à nous
reprocher co qu 'ils ont fai t  eux-mèmes.
Entouré par des peup les fascistes et su-
bissaci certaines pressions de leur part ,
nous n'avons pas change d'une li gne notre
politi que. La Russie pourrrait-ollo en di-
ro autant, olle qui fu t  l' alliéo de l'Alle-
magne pour supprimer la Pologne et son
onneinie mortelle après l'avoir aidéa à pa-
rachever son armement? M. Molotov vont
absolument nous donner une lecon de dé-
mocratie. La chose est assoz amusant ;' ,
lorsque l' on songe qu'il représente la plus
puissanlo dictature qui soit au monde!...

Jos. C

Après le refus russo de renouer des re-
lations diplomatiques aver la Suisse , main-
tes réactions intéressantes ont été enregis-
trées , chez nous ot à l'étranger.

Dans noire pays, los extrémisles qui ne
manquent pas uno occasion do pòcher en
eau trouble , se sont empiessés de pro-
clamor la nécessité do donnor un énergi-
quo coup do barro à gauche. Mallieureuse-
nveiit pour eux, la galèro do l 'Etat n'est
pas conduite  à coups do gaffes , et ceux
qui ne sont p lus capables de penser suis-
se, lan t  ils ont l 'habitude do s'on référer
aux di rec t ives  do Moscou , en ont été pour
leurs frais. Ils ont pu se rendre comp te
que nous no sommes poin l encore mùrs
pour la révolulionnelto fraìche et joyeus e
qu'ils cssayent de nous preparer.

Quant  aux pays étrangers , la décision
ilo Moscou n 'a pas élé sans produire de
violentes réactions. Lo lendemain déjà de
la déclaration de Radio-Moscou , un jour-
nal  londonien a relevé co qu'elle avait
d'errroné ot d'injuste. La presse amóri-
caino a suivi et a précise eatégori que-
monl quo la volonté des Etats-Unis ne
concordai! pas avec celle que manifestai!
Ics Soviets, alors qu'ils affirmaient leur
intention de faire partout une chasse fero-
ce aux éléments fascistes. Tout en souli-
gnant le fait que nous n'appartenons d' ail-
leurs point à la catégorie de ces derniers,
los journaux américains ont également ex-
primé l'opinion quo la Russie de M. Sta-
lin!! révélait ainsi sos intentions do se
mèler do ce qu i no la rogard e pas dans
tous Ics pays du globo. Cela permettrait
do supposer que l'ìntcrnationale n'est pas
aussi... defunte que ceux qui l' ont exécu-
tée ot onlorrée veulent bien nous lo taire
croire .

A la suite de cette réaction dos An-
glo-Arnórioains , la Russie s'est empressóc
ile déclarer qu'elle n'a pas l'intention de
s'immiseer dans Ics affaires intérieures
d'autres Etats. Ce qui n'a pas empèche
la « Pravda » de démontrer immédiatement
le contraire, on a f f innan t  à nouveau quo la
Suisse est profasciste et qu 'il faut  qua no-
tre politi que chang e à l'égard de l'Allema-
gne.

Conscicnls de la pauvreté do leur argu-
rhenlation, los Soviets so soni décidés à
nous expliquer cn détails ce que l'on nous
reproche à .Moscou. Il ressort de cet ex-
posé quo nous avons livré à l'Allemagne
dos produils mnnufaeturés , de l' a luminium
ot. du courant électri que. On nous présente
ce fa i ' , comme etani lo f ru i t  de recher-
ches prolong ées, alors qu'il no fut  jamais
un secret pour personne. Tanl quo nous
avons eu la possibilité de travailler avec
la France et l 'Ang leterre , nous nous som-
mes efforcós do maintenir  nos relations
economi cnies avoc ces deux pays. Après
la défaite francaise , il a bien fallu quo
nous entrions en relations avoc l'Italie et
l'Allemagne. La Suisse ne pouvait tout do
niòn io pas so condannici' à mort pour évi-
lor de froisser la susco.plibili té chatpuil-
Ifii so de M. Staiine. Sans ' doute, le petit
l'uro dos peup les du travail aurait-i l préfé-
ré qua nous fermions nos usines, faisant
ainsi mour i r  de faim nos ouvriers el leurs
familles.  Si nous avions ag i do cotto ma-
nière , noire pays, affa l l i l i  par los priv a-
lions , serait devenu uno proie facile pour
Ics puissances do l'Axe, ce qui n'aura i t
pas précisément arrangé los choses uans
lo M'iis qii 'eussent souhaite los dirigeants
«io IT.ILS.S.

IV: soni là dos faits que comprennon l
lous i-r ux qui  ne soni pas obsédés par l'idée
lece do voir  en nous de farouches fascis-
tes, el qui enip loient tous les moyens pour
arriver à leurs fins.

Hans collo a f f a i r e , il y a encore quel-
'lue chose qui pou rrai t  nous élonner , si
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Grand Conseil
demando de naturalisation est également
accordée, comme d'ailleurs les suivantes
émanant de MM. Aimonino-Besso, et Ni-
chini Ilercule, tous deux domiciliés à Sion.

Peliti ons
La première concerne l'exlension du

système proportioùnel aux élections du
Conseil d'Etat. MM. Viscolo et Pfammatter,
rapporteurs, lisfent à ce sujet un long mes-
sage du Conseil d'Etat. M. Luisier prend
la parole et rappelle que le 21 avril 1943,
fili¦:lancée une initiative populaire tendan t
à l'exlension de la proportionnelle à l'élec-
tion du Conseil d'Etat. A la suite du silen-
ce du Conseil d'Eta t, M. Luisier estime
qu 'il y a là une violation de la Constitu-
ti on. M. le conseiller d'Etat Pitteloud re-
mot les choses au point, on relevant quo
là promesse faite à la fin clu message pré-
cité doit suffire à éclairer les députés sur
los sentiments de la Commission à son
égard.

Correctioins de rivières et torrents
Les débats se poursuivent devant une

assemblée cpii ne compte plus que... 22
dépulés. L'on passe ensuite au projet do
décret concernant la correction de la Dala
et de sos affluents sur le territoire de la
commune de Loèche-les-Bains. MM. Ei. Ro-
teiti et Amacker , rapporteurs, lisent le mes-
sage du Conseil d'Eta t. se rapportant au dit
projel. , lequel est adop té sans discussion ,
dans tous ses articles . Il en est de mème
pour le projet que l'on examiné ensuite,
concernant la correction de l'Illgraben, à
Fanoisclii , sur territoire de la commune
do Loòehe-Ville , travaux qui sont évalués
à frs. 180,000.— , inoombant à la com-
mune intéressée. L'Etat contribuera . à l'exé-
cution de cotte ceuvre par une subvention
do 25% des dépenses réelles. Le paye-
ment de ce subside s'effeclucra au fur
el à mesure de l' avancioment des travaux
par annuités de frs. 3,000.— au maximum
et en tant  que l'Etat disposerà des crédits
nécessaires.

I.a séance est levée à IG h. 30.

SI-ANCE , DE SAMEDI 2 DÉCEMBRE 1944
Présidence: M. Leo Guntern , président

SÉANCE DE RELEVÉE DE VENDREDI . lor
Présidence : M. Leo Guntern , président

. La séance commenco à 14 h., au milieu
clu brouhaha des dernières conversations
poste-méridiennes, auxquolles .isuccède bien-
tòt un sik'iieo 'rolal i f  imi ressemhle k de la
to rpeur.

Un emprunt
MM. los député s Michelet ot Gertschen

soni au banc des rapporteurs. Ils prèseli:
leni le message du Conseil d 'Elal  rdalif
à un projet de décret aulorisant la con-
clusion d'un emprunt  de frs. 2,000,000.—
en vue d' assurer le subventionnement dos
travaux d' amóliorations foncières entreprj >
dans le canton. Col, emprun t sera amorli
dans un délai do 5 ans , pai- le versement
annuel prélevé sur le bud get ordi nai re  de
l'È lai. .

Les rapporteurs, comme d' ailleurs M. le
président du Conseil d 'Ela l , ce dernier  ró-
pondanl à des . intervenlions de MM. Lot
Wyer et limile Bourdin , preciseli! qne Ics
aniortissoments on question no grèveront
pas lo bud get, du fait cra'il s'ag it d' acqué-
rir  dos fonds qui, de toutes facons, de-
vraient èlre consacrés aux travaux on
question.

L'en trée en malière n'est pas combattue
ot la loi esl. volée en premiers, et, vu l' ur-
gence reconnuo , en seconds débats, sans
opposition ou discussion .

Naturai  Isaii ons
L'Assemblée a , ensuite, à se pronon-

cer sur 4 demandes de natural isat ion.  MM.
Viscolo et Pfarrmatter in t roduisent  les dé-
bats. M. Raoul D'jcho-ii d, selon son habi-
tude, s'élève violemment contre le prin-
cipe mème de la naturalisation.  Coito
intervention de Al. IL Duohoud provo-
qué une mise au point do la part de M
le conseiller d 'Elal  Pilteloud , lequel jug e
quo le député do St-Gingolph exagère quel-
que peu et souli gne que les expériences
faites jnsqu 'ici dans ce domaine , sont bon-
nes. MM. Schnyder et Kàmpfeii disont éga-
lement leur point de vue en oe qui con-
cerne la question des natural isat i ons.  Et
l'on passo à l'examen de chacun dos qua-
tre cas présentes, cn commencant par M.
le Rd chanoine David Ginnetti, de l'Ab-
baye de St-Maurice , qui a déjà été accep-
te à l'unanimité oomme bourgeois do Mex.
Lo rapport concernant M. le chanoine Gia-
l loni  précise joliinont quo... sa conduite
est irréprochable. Colle naturalisation esl
accordée par. l'Assembleo, qui prenci im-
médiatement connaissance do la deuxiè-
me domande de naturalisation concernan t
M. Vohuagg ia Roger , domicilié à Orsières,
sujet italien , do mère Valaisanne. Colto

De s cadeaux utiles font
plaisirtoute l'année.
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La séance s'ouvre dans le doux mur-
murc dos conversations. MM. les députés
s'altardent dans la salle des pas perdus, où
régno une atmosphère de veille de va-
cances....

Recours en gràce
Les débats commencent par T'examen

do plusieurs recours en gràoe . MM. Rotsn
el Joseph Escher-Quennoz fonctionnent
cornine rapporteurs. L'on s'occupe du cas
de deux ressortissants d'Isérables, les frè-
res W. Pierre et Jules, condamnés à une
amende pour infraction concernant le ser-
vice obli gatoire du travail et d' un troisiè-
me nommé S...., condamné pour la memo
raison. L'Assemblée se prononcé pour le
refus de Ja gràce. D'autres recours,
déposés par des citoyens contre lesquels
on relève les mèmes griefs que précédem-

aAu {d ded iòubd
La vie à Sion est en passe de devenir inie-

nable par la finite des aviateurs.
Il ne faut  poin t voir un calembour dans

cette constatation , car nous ne nous pardonne-
rions jamais de tomber dans le genre qu 'il est
conven u d'appeler faci le .  En e f f e t , nous avons
trop le respecl du lecteur pour oser lui présen-
ter sans rougir quel que vieux jeu de mot de
derrière les fagots.  Après ce préambule , reve-
nons au sujet que nous avons l'intention d'a-
border aujourd'liui , ni espérant que la censu-
re ne nous pulvérisera poin t sous se.s foudrcs
orageuses. Nous ferons , d' ailleurs , f on t  notre
possible pour que le lecteur ne comprenne pus
bien ce que nous allons d ire, en termes abon-
damment déguisés .

Donc , au début de cet article, nous avons
déclaré que la. vie à Sion (pardon , encore une
fois...) devient imposisble. Jusqu'à mainte-
nant , les aviateurs n'empéchaient de dormir
que quelques jeunes filles en f leur , lesquelles
passaie iit des nuits de délicieuse insonnie en
pensant au charme de leur chevalie r du carbu-
rateur. Nul n'ignore, en e f f e t , que les hommes
volants suscitent une admiration légitime par-
mi la cohorte des je unes filles , qui perdent
quel que peu facilement la tète, en rèvant à la
merveilleuse puissance d'un amour quadrivio-
teur. Point là n'est d'ailleurs la question, et
nous nous apercevons que nous sortons du su-
jet tout aiissi facilement que nos députés du
Grand Conseil. Em-pressons-nous donc de re-
venir à la question qui nous interesse, en omet-
tant de parler plus longuement de nos Don
Juan du monell e à baiai...

Depuis quelque temps, la population sédu-
noise ne peut s'endormir avant des lieures in-
dues, le ciel de la ville étant parcouru jus-
qu'à une heure tardive par des avions qui ont
l'air de se demander ce qu'ils fon t  là à un tei
moment. Un vrombissement continu , coupé des
hoquets de moteurs tournant parfois au ra-
lenti , berce le premier sommeil des gens qui
ont eu la possibilité de s 'endormir. Quant aux
autres , ils écoutent avec ra vissement les voix
tonitruanles qui leur disent que l'armée veille
dans l'ombre: Personne , d' ailleurs, n'a l'idée
que la nuit tombe maintenant su f f isamment,
tòt pour que l'on puisse e f fec tuer  ces vols
d'exercic e, avant que les honnètes gens ne se
mettent au lit. C'est à croire que dans le coeur
de chacun dort le secret désir d' otre un Saint...
Exupéry.  Et la puissante imagination de
mainls citoyens doit certainement transformer
en Cordillère des Andes, le paisible coteau
tout proche...

Il f a u t  donc remercier l'autorité compe-
tente qui nous donne l'occasion de nous eva-
der , par la, pensée , dans de loinlaines contrées
que connaissent les lecteurs de «Voi de nuil» .
Le rève nous est aussi nécessaire que le pa in
et l 'eau. Et , comme il convieni , l'on apprécié
les moteurs qui, un peu bruyamment , le susci-
tent en nòus, alors que nous avons la coupable
envie de nous endormir... Candide

mont, sont également refusés, ainsi que
quelques autres concernant le refus do
payer la taxe militaire. L'on accordo ce-
pendant la gràce à quelques citoyens qui
ayan t été condamnés, sont ensuite revenus
à de meilleurs sentiments et se sont déci-
dés à payer leur taxe.

Au sujet des recours en gràce, M. Tra-
vasiti demando ce que l'on entend par dé-
lai d'óprcuve, lequel est accorde à quel-
ques reeourants. Est-ce là un sursis? M.
le conseiller d 'Etat Pitteloud donne au dé-
puté Travaletti los explications qu 'il de-
mando. La séance se poursuit par l'exa-
men de plusieurs cas de reeourants con-
damné pour divers petits délits , et quel-
ques recours sont rejetés.

Allocations familiales
Le sooond objet de l'ord re du jou r se

rapporte au budget. MM. C. Michelet et A.
Gertschen soni à la table des rapporteurs.
La question des allocations familiales aux
pensionnc.s, suscite l'intervention de M.
Kampfen ot de M. le conseiller d'Eta t
Coquoz. La Commission et le Conseil d'E-
tat sont d' accord do verser le 5°/o do-
mande.

(Suite en 2me page)
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Grand Conseil
L'on passe ensuite à la proposition Vis-

colo, concernant la paie de nos gendarmes.
D'entente avec le Conseil d'Etat , la com-

mission estimo que cette question doit otre
revue, d' où il n 'est pas opportnn do mo-
difier les chiffres du projet de bud get , se-
lon la demande de M. Viscolo. La propo-
sition do co dernier n 'osi pas acceptée.

L'on aborde ensuite la proposition de
M. Schnyder concernant un crédit do frs.
30,000.— pour effectuer dos travaux en
vaie de fournir en eau potable , les villages
cpii cn sont encore dépourvus. M . Moulin
oxprimo l'opinion cpi'il serait apportun de
légiféroi en la matière ot de prévoir un
subside équitable qui permettrait aux Com-
munes d'cffecluor les travaux indispensa-
bles dans ce sons. L'orateur aborde la
question des travaux de ehòmage et ter-
mine en so rangeant à l'opinion de la Com-
mission, tout on prianl  lo Conseil d'Etat
de réserver bon accueil à la motion qui
sera déposée cn ce cpi i concerne la ques-
tion de l'eau potable.

M. Theo Schnydar intervieni égalem-enl.
en souli gnanl qu'il no proche pas pour
sa paroisse. Cornine ingénieur , il spécifie
qu 'il n'a d'ailleurs pas l'intention do s'oc-
cuper de ces travaux. L'orateur exprime
l'avis que lo gouvernement ne reagii oas.
en ce qui concorno la motion qui fait
l'objet do la discussion. Il retiro sa pro-
position et invi to  le gouvernemen t à étu-
dier la motion Moulin .

Pour les automobilistes
L'on examiné ensuite la proposition fai-

te préeédemmcnt par M. Edm. Gay, con -
cernant l'inscri ption au bud get d' un posto
de fr . 10,000.— crédit destine à subven-
tionner Ics travaux d' entretien et de répa-
ra tions des véhicules automobiles . La Com-
mission , d'entente avec le Conseil d'Etat,
accepte la proposition de M. Gay. La som-
me proposée sera prélevée sur les 250,000.—
frs . prévus pour la crétaion d'occasions do
travail, etani donne que la proposition pré -
citée tend à donner de l'occupation à nos
garagistes, tout en permettant au canton de
toucher la subvention federale , prévue dans
ce domaine. M. Gav exprime sa satisfac-
tion et se rame au point de vue du Con-
seil d'Etat. La question est donc liquidéc.

L'assemblée passe ensuite à l'examen
de la réca pitulation generale, laquelle ne
provoqué aucune intervention .

Au cours de la discussion sur l'ensem-
ble du budget , MM. C ooichepim et Riredim
traiten t de Ja question de l'augmentation
du personnel de l'Etat. M. Ruedin relève
le fait que les recettes de base de l'Etat
(7 millions environ) sont absorbées entière-
remnet par le paiement du personnel . L'o-
rateur domande que l'on se livre désormais
à une étude approfondie lors de l'engage-
ment de nouveaux employés, et ceri d'au-
tant plus quo nous approchons de la fin
de Ja guerre.

Lo budget est adop té. L'assemblée prend
ensuite connaissance de trois postulats
émanant de la commission des finances
portant. sur l'élaboration dirne nouvelle loi
fiscale ot la réduction des dépenses. Après
l'acceptation de ces postulats, l'on abord e
le projet. de décret concermant la répar-
tition des frais d' assainissement de la Cie
generale de Navigation sur lo lac Léman.

MM. Chappot et Rithner, rapporteurs ,
donnent lecture d'un message concernant
le projet qui va ètre examiné. Il ressort
de ce message cjue la dite Compagnia esl
dans une situation financière désespéranle,
specialement depuis le début do la guerre.
L'Eta t du Valais contribuera à son assai-
nissement par le versement de 21,000.—
frs., somme equivalente au montani total
de - l a  partici pation prévue des communes
inléressées chi district de Monthey. La
commission, présidée par M. Abert Papil-
loud , propose la non entrée en matière,
Ies communes précitées se désintéressant
complètement de la chose. M. Papilloud
donne quelques explications complementai-
res. L'orateur propose le renvoi de la
question devant le Conseil d'Etat , pour
nouvelle étude. M. Papilloud oxprimo éga-
lement lo voeu quo le Valais soit repré-
sente au Conseil d' administration de la
Cie generale de Navi gation. Le président
de la Commission relève, d' autre part , lo
fait quo la répartition de la partici pation
clos communes riveraines n'est pas du tout
équitable. En effet , alors quo Genève par-
ticipe, par exemp le, pour 27,8o/o , le Bou-
veret doit en assumer le 7 o/o . Nous en-
tendons encore l'opinion de MM. Chaperon,
président do St-Gingol ph et Anthamatten .
conseiller d'Eta t, qui relève quo le Grand
Consoli n 'a pas le droit legai de torcer
Jos communes à partici per à l' assainisso-
ment qui fail l' objet du projet présente.
Le Consoli d 'Etat  esl cependant décide à
versoi- sa pari , qui sera de 21,000.— frs.
et demande à l'Assemblée de se pronon-
cer favorablement dans ce sons. M. Alb.
Papilloud estimo qu 'il serait plus op-
portun de voler ce crédit à la prochaine
session . M. le conseillor d'Eta t Anthamat-
ten précise que la question des poù reen-
tages est def ini t ivo , quant à la pari du can-
ton, d' où il osi inutile d' attendre encore.
La proposition de non entrée on matière
est acceptée.

L'assemblée passe ensuite à l'elude du
projet de décre t concernant les modifica -
tions à apporter au nombre dos députés
qui siègeront duran t la période legislative

de 194o a 1949. Lors de la discussici
generale, M. E. Bourdin souligne le fait
que la plupart dos députés ne sont pas en
possession du texte du décret qui est sou-
mis à tour approbalion. M . le présiden t
Guntern  prend acte de la remarqué oe M.
Bourdin et le projet étant accepte, l'on pas-
so immédiatement au suivant  sur lequel
l'Assemblée va se prononcer, lequel con-
cerne un décret modifiant partiellement la
procedure fiscale pour la période 1945-
46. M . Bourdin fonolionne comme rappor-
teur do langue francaise et donne lecture
d' un message du Conseil d'Etat , éclairant
l'assemblée sur les princi paux points dont
trailo lo proìet do décret qui est appelé
à entrer en vi gueur dès le ler janvier
194G.

Au cours de l'examen dos divers arti-
cles de co projet, MM. Imhof et Giroud
prennent la parole , l'un pour demander
uno oxp lication au sujet dos personnes
ph ysi ques ol morales, ot le second afin
d' y répondre.

Il so fail  lard ot lo nombre des dépu-
tés présents diminue rap idement. Il est,
on effet , plus do midi et il s'ag it de ter-
miner los débats en cours, la présent séan-
ce étant la dernière do la session .

Le projet do décret est accepte en pre-
miers débats et l' on passe aux seconds
débats. L' ensemble du décret est adopté.

L'on prend encore connaissance de deux
motions , l' ime do MM. Moulin et consorts.
conoernanl la question de l' eau potablo
dans certains villages ot l' autre se rapportane
à la révision et la refonte ae la loi sur
los exprorJViations, présentée par M. Jos .
Kuntschen.

La séance est levée à 12 h. 30. Une
nouvelle session aura lieu au milieu du
mois de jan vier 1945. C.

Nouvelles brèves...
— Uno escadrille de chasseurs de la

15me armée aérienne des Etats-Unis a
attaqué par erreur une colonne russa en
Yougoslavie. Un communi qué do l' avia-
tion alliée. dit que cette erreur est entière-
ment due à une fante de navi gation .

— Le ph ysicion et chimiste francais
Georges Claude a été arrèté sous l'incul-
palion de collaboration avec l' ennemi. On
lui reproche d'avoir découvert la bombe
volante et d' avoir remis cette invention
aux Allemands.

— Le haut commandement allié commu-
ni qué quo 107,500 tonnes de bombes ont
été làchées par les avions alliés sur l'Al-
lemagne durant le mois de novembre.

— Les détachements yougoslaves ont li-
bere Cacak. La chute do col important
centro do communication a degagé, toutes
Ics lignes permettant l'avan ce rapide des
troupes yougoslaves vers l'ouest.

— L'ex-intendant de police Omus et
l'abbé Bornet , accusés de collaboration
avec la milice et la Gestapo , ont été con-
damnés à mort.

Le gouvernement grec accuse officielle
ment les autorités, allemandes du voi de la
célèbre statue de bronzo de la Vénus d'Aurige
clu tempie de Delphes.

— On annonce de Rome que le pére Leo-
nardo-Maria Bello, general do l'ordre des^
franciscains, est mort à Rome.

— On annonce que les troupes du general
de Lattre de Tassigny ont franch i le canal
du Rhóne au Rhin après avoir anéant i le.s
dernières poches de résistance au sud de cetto
voie d'oau.

— Des avions Thyplioon. de la RAF ont at-
taqué Je Q. G. allemant en Hollande, établi à
Houten , soit à 6 km. au sud-est d'Utrecht.

— En Belgique, la crise politique s'aggravo.
Lo gouvernement Pierlot a été obligé de pro-
clamor l'état de siège et de prendre Ics
mesures les plus sévères pour épargner au
pays les horreurs d'une guerre civile.

—¦ L'association suisse dps clubs de ski
vient d'ètre informée que l'equipe suédoise
qui devait venir en Suisse, est empèehée de
l'aire le voyage.

— On public une information de Stock-
holm selon laouelle M. von Ribbentrop,
ministro des affaires étrangères du Reich ,
quitterait son poste .

Let guerre
SITUATION GRAVE A ATHENES

La situation à Athènes et dans d'autres
villes du pays s'est sensiblement aggra-
vée. Dos . unités de l'ELAS (armée popu-
laire greeque de libératiòn) s'étant unies
aux résistants de TEAM (front grec de li-
bératiòn) , des combats se sont déroulés à
Athènes, au Pirée et sur la route qui relie
ces deux villes. Au Pirée, un officie r an-
glais ot trois soldats ont été grièvement
blessés.

Lo haut commandement britannique a
fait demander dos renforts pour Athènes
où la situation est assez grave, les insur-
gés occupant les quartiers au pied de l'A-
cropolc.

Le président Papandreou se heurte main-
tenant aussi à des difficultés politi ques.
Lo parti liberal vient de se séparer d«
la coalition gouvernementale et de pren-
dre position contre lui. Il exige la cons-
titution d'un nouveau gouvernement dans
lequel to'trs les' partis devraient otre repré-
sentés. Pour le moment la situation esl
des plus confuses et l'ont ne peut pas di-
re comment les événements évolueront an
cours de;; prochaines journées

Contédéraiion
AUX CHAMBRES FÉDÉRALES

Elles ont fait leurs rentréos hindi après
midi pour une nouvelle session . Àu Con
soil national , M. Pierre Aeb y, conserva
tour-eatholi que, de Eribourg , a été élu pré
sidont , à l'unanimité, soit par 167 voix
Au Conseil des Etats, M. Paul Altvv eg, ra
dica! thurgovien , a été élevé à la prèsi
denco par 40 voix sur 42.

M. Jos. Filler, conseiller d'Etat fribou r
geois est nommé vice-président du Con
seil des Etats. ¦

UNE EXPLOSION A NEUHAUSEN
Lue explosion s'osi produite dans la bu-

anderie de la fabri que de pansements de
Neuhausen. Une grande chaudièro a sauté;
probablement à la suite d' une défectuo-
sité de la ventilatici! . Les murs extérieurs
du bàtiment ont été fortement lézardés
par la forte pression, tandis qu'une mu-
raille intérieure a été rasée. 25,000 frs. do
dégàts.

A LA COMMISSION DES GRÀCES DES
CHAMBRES FÉDÉRALES

La Commission des gràces des Chambres fede
rales s'est réunie, mercedi, à Berne, sous la prési-
dence du conseiller nationa l Brawant , de Grin-
delwald , pour examiner les recours en gràce du
S. C. Walthqr-Gottfried Lauschber, du fusilier
Hermann-Friederich Grimm et du fourrier Samuel
Pluss, qui ont été condamnés à mort par les tri-
bunaux militaires pour violations de secrets mi-
litaires. . .

La commission a décide de proposer à l'Assem-
blée federale le rejet des t rois recours.

DES BOMBES PRÉS DE CORNOL
Les habitants de Corno) , village situé à

3 kilomètres à l'est do Courgenay, ont eu,
dimanche, peu après midi , de fortes émo-
tions lorsqu 'un avion , volani à basse al-
titude. mais doni la nationalité n 'a pu otre
établie on raison du temps bouche, a là-
che deux bombes à quelque 500 mètres
du village. 11 n'y a pas de victimes. Des
arbres ont été arrachés et des vitres. ont
éclaté dans quolquos fermes avoisinantes.

LES ETATS-UNIS EXPRIMENT LEURS
REGRETS

Lo chef du Départem ent politi que a don
né connaissan ce au Conseil federai d' uno
noto par laquelle le Département d'Etat
dos Etats-Unis d'Amérique a expritìié à
la légation de Suisse à Washing ton les
regrets du gouvernement américam pour
los violations do l'espace aérien suisse qui
ont cu lieu les 5, 8, 9, 1Q et 11 sep tem-
bre 1944 et s'engage à payer réparation
pour les dommages causes.

UNE SUISSESSE ASSASSINE EN
HAUTE-SAVOIE

Cinq automobilistes se sont présentes
chez Mme Romanens, demeurant dans li-
ne ferm e do Thonón et l' ont emmunée.
Cette femme,. de nationalité suisse,i àg éo
de 46 ans, a été exécutée sur la. route.

On cite encore do nombreux assassinata
dans la région. ' : ;

(. servite special txenange par teiepnouej

Derni

De Zurich, le 5 décembre 1944, à 13 h: 30

SUCCÈS ALLIÉS EN HOLLANDE

G.Q.G. Eisenhower S. — L'offensive de la 2me
armée britannique te développe très favorablement
en Hollande. Les troupes alliées ont occupé toute
la rive gauche de la Meuse , de Venlo à la mer.
Les éléments avances ne sont plus éloigné» de cette
ville, que l' artilleri e pilonne sans cesse.

LA BATAILLE DE LA SARRE

G.Q.G. Eisenhower, 5. — Dans le bassin de la
Sarre, la résistance allemande ne cesse de s'affer-
mir, et l'avance alliée s'est ralentie. Cependant,
l'on signale que les troupes du general Patton ne
sont plus qu'à 8 km de Sarrelouis. Les positions
allemandes sont violemment bombardée» par l'ar-
tillerie lourde.

Canton du Vaiate
SIERRE — Après la pluis....

On vient do terminer une expertise qui
a permis de déterminer que les, dégàts
causes dans la rég ion de Sierre par les
pluies du mois de novembre, sont consi-
sidérables. Dos chemins ont été fortement
ravinés , alors que beaucoup de murs do
vi gnes se sont effondrés. La route de Co-
rin a été défoncée sur une distance de
plus de 100 ni. Pour remettre en état
los lieux et réparer los dégàts causes
dans la région, de grands sacrifices finan-
ciers seront nécessaires.

BRAMOIS — A propos d'édilité
On nous prie d'insérer: L'auteur  impar-

tial de la « Chronique Bramoisienne» osi
un admirateur de notre chère Administ ra-
tion , qu 'il coirne des fleurs les plus odo-
ran tcs et enoense avec un art achevé. Ce
Monsieur qui affinilo hautement sou ob-
jectivit é doit se rensei gner à de mauvai-
ses sourees et permettra bien à un ci-
toyen do cotte Commune de lui poser quel-
ques questions.

Savez-vous que mai gre los promesses
faites à l' assemblée primaire , aucun ter-
rain n'est encore acheté pou r la maison
d'école ? Ignorez-vous quo dans les eorri-
dors du bàt iment scolaire, los jours de
pluie , les écolières jouent sous les « gout-
lièress? M. W. L., qui se promène sou -
vent dans la belle campagne bramoisienn e
s'esl-il rendu compte de l'éta t des che-
mins? L'occasion vous a-t-el le été offerte
ces derniers temps, de vous rendre dans le
quartier du Praz-Noè? Je mo pcrmets de
vous dire , M. lo chronicrueur, .que beau-
coup d'électeurs bramoisiens ne partagen t
pas vos opinions. X.

EUSEIGNE — On passe enfin....
De notre correspondant d'Euseigne : La

circulation routière sur la route d'Evolè -
ne, entre Vex ot Euseigne a été rétablie.
On se rappelle qu'elle avait été coupee
depuis le 23 novembre écoulé.

Les premières estimations des dégàts
causes pour la commune d'Hérémence fu-
rent très prudeiites, puisqu'on park de
100,000 — frs et que ce chiffre a presque
été doublé. Un entrepreneur taxe les murs
de champs détruits à plusieurs kilomè-
tres , co qui représente une valeur approxi-
mative de frs. 80,000.— . 15 hectares de
terrains sont irrémédiablement perdus.
SAVIÈSE — Un voi ài St-Germain

Dernièrement , l' on signalait à la police
la disparition de doux channes, qui avaient
été volées dans un café de St-Germain.
Après une habile enquète, l'on a identi-
fié l'auteur de ce voi. Il s'agit d'un nom-
mé J. H., qui s'était approprié des deux
channes , dont l'une avait été vendue pour
la somme de frs. 50.— à un antiquaire ,
tandis que l' autre fut retrouvée dans un
tonneau à goudron ; non loin de rétablisse-
ment où lo voi a été commis.

MARTIGNY — Association des Anciens
Élèves du Collège Ste- Marie
Dimanche 10 décembre se dérouleront

dès 10 h. du matin au Collège Ste-Marie
à Marti gny-Ville, les manifestations de l'as-
semblée annuelle et traditiormelle, désor-
mais, des anciens élèves du Collège. Tous
ceux qui , àgés de plus de 20 ans, ont pas-
se leurs premières années d'elude sur Jes
bancs du Collège , et tous ceux qui évo-
quent volontiers Ics fètes lumineuses du
Cinquantenaire en 1939, sont cordialenienl
invités à participer à ces réunions de l' a-
mitié, du souvenir et de la reconnaissan-
ce. De nombreuses inscriptions s'annon-
cenl de toutes parts. Les partici pants sont
priés d'annoncer à l'avance leur participa-
tion au repas en commun à la direction du
Collè ge (Tèi. 6.12.42); 10 h., messe; 11
li., assembleo et. ap éritif.

Anciens élèves, tous à Martigny, diman -
che 10 décembre 1944 ! Le Comité.

SI-MAURICE — Une nomination ài la gare
Nous apprenons avec plaisir que M. Re-

né Wuilloud vient d'ètre nommé adjoint
du chef do gare do St-Maurice . C' est un
choix excellent et nous présentons nos fè-
lle ita ti crts à M. Wuilloud.

EN VOIE D'APAISEMENT
On communiqué quo M. lo conseiller

fèdera! Stamp fli , chef du Département de
l'economie publique , nanti de la plainte
des vi gnerons valaisans au sujet de la ris-
tourne qui leur était réclamée par le Con-
tròle dos prix , sur la répartition de l'excé-
dent d' exercice des Caves coopératives , a
ordonné au dit Contròle de cesser immé-
diatement los poursuites. Le Contròle des
prix aura donc à s'enlendre directement a-
vec l' administration dos Caves Coopéra-
tives uour régler co différend .

A PROPOS DU CONFLIT ENTRE LE SER-
VICE FÉDÉRALDU CONTRÒLE DES PRIX

ET LES VITICULT EURS VALAISANS
.Le'service federa i dn contròle des pn.r communi-

qué ce qui suit au sujet du conflit qui a éclaté entre
lui-mème et les viticulteurs vala isans:

ITnc sèrie de joumau x ont publié comme «infor-
mation particulière» de» communi qués qui travesti»-
sent. diins une certaine mesure, le sens de la décision
prise par le chef du Département fèdera! de l'Econo-
mie publique. Nous nous voyons donc dnns l'obli-
gation d' apporter Ics prècisions que voici :

Considérant que l'enquète ouverte contre les viti-
culteurs valaisans individucllement ne se justifia.it
pas, M. le conseiller Stamp ili a charg é notre office
d'arrèter les poursuites en cours. En revanché, il a

estinte que le» Caves coopératives ont manifestement
contrevenu aux prescri ptions édietées le 28 septembre
1943 par notre office. Aussi a-t-il donne pour instruc -
tions de poursuivre l'enquète pénale ouverte contre
ees càves pour infraction aux prescri ptions de l'Eco-
nomie de guerre.

Le chef de notre office a recu mandat de fournir
aiux autorités valaisannes les renseignements eomplé-
tncntnires qu 'elles pourraie nt désirer.

COURS DE VINIFICATION
La Station federale d'essais viticoles et arbo-

ricoles communiqué :
Un deuxième cours gratuit de vinification aura

lieu dans les locaux de la Station federale d'essais
viticoles et arboricoles à Lausanne (Montagibert),
le jeudi 7 décembre prochain.

Le programme de ce cours, faisant suite à celui
du 26 septembre écoulé , comporte des exposés
théoriques sur: la désacidification , les transvasages
et soutirages , les déchets dans la manutention des
vins , la clarification naturelle et artificielle , la mise
en bouteille , les altérations des vins , etc.

Une heure sera consacrée à des exercices pra-
tiques: transvasage à la grosse He , désacidification,
filtrage et mise en bouteilles.

Adresser les inscriptions d'ici au lundi 4 décem-
bre à la Station federale d'essais viticoles, division
de Chimie, qui enverra le programme-horaire du
cours.

wnromque seaunoise
CHEZ LES EDITEURS DE JOURNAUX
Nous apprenons avoc plaisir que 1 ad-

ministrateur de notre journal, M. Georges
Gessler , a été nommé membre du comité
do l'Union Romande des editeurs de jour-
naux , lors do l' assemblée de eette socié-
té, qui vient do lenir ses assises à Lau-
sann e. 'Nos vives félicitations .
LA CHANSON VALAISANNE A FRIBOURG

Notre sympathiqu e groupe costume vien t
de donnei- un concert à l'Aula de l'Uni-
versitó do Frilxmrg . Près de 1,000 audi-
teurs réservèrent un accueil enthousiasts
à nos chanleurs  qui furent vivement ap-
p laudis.

LA SIONNE FAIT DES SIENNES
Notre turbulente rivière , laquelle nous

avail habitués à dos plaisanteries de mau-
vais gout , semble revenir à de meilleurs
sentiments. En effet , les pluies de ces der-
niors jours ont provoqué un heureux chan-
gement dans l'état du lit de la Sionne. Lss
grosses caux que l'on a observées, on/
considérablement déblayé les ainas de rocs
et de gravie> - qui oncombraient le cours de
la rivière. Par ce fait , le niveau est redo-
venu à peu près normal. Cependant , des
travaux ont dù otre effectués à rembouehu-
re do Ja Sionne, le lit du Rhòne étant en-
combre par l' apport des matériaux prove-
nani de ce déblayage... hàt if et quelqup
peu inattcndu l

UN ACCIDENT
Alors cpi 'il travaillait à l'école des gar-

cons,. io jeune K., àgé de 1S ans, a glissò
ot a fait une chute. En tombant , une as-
stette qu 'il tenait en main , se brisa et il s?
fit une profonde coupuro au poi gnet gau-
che, dont un tendon fut sectionné: La vie-
lime de cet accident recut immédiatemenl
les soins dévoués de M. lo Dr Leon de
Preux.

BUREAUX DE L'ÉTAT
Lo samedi 9 décembrey 4944, tombant

enlre deux jours fériés, le' 'Conseil d'Etat
décide d' ordonner pou r ce jo ur-là la fer-
melure dos bureaux de l'Administration
cantonale. Chancellerie d'Etat .i, ,

CONFÉRENCE H. GUILLEMIN
C' osi donc le mardi 5 décembre pro-

chain . à 20 h. 45, que l'éminent confé-
render nous parlerà de la vie orageuse
ot, diverso de Chateaubriand , et qu'avec ses
dons prestidi gieux d' animateur, il évoque-
ra devant nous une epoque littéraire et po-
liti que du plus haut intérèt. Cotte soirée
du 5 décembre nous promet un plaisir in-
telleetuel du meilleur aloi , et les audi-
teu rs cpri se seront donne rendez-vous à
l'Hotel do la Paix , en reinporteront un
pTmvenir durable. , . "',, 'i

UNE CHUTE
Alors qu 'elle descendait à bicyclette l'A-

venne du Nord , une jeune fille perdit soiv
dain io contròle de sa machine. Elle heur-
ta vioiemmont le bord du trottoir et fit: une
chute. Elle so releva avec des contusions
ot. put houreusemenl regagner son . domi-
cile par ses propres moyens. '

Mieux vaut ètre assure et n'ètre jamais vic-
time d'un accident, que d'avoir besoin d'une

assurance et
^¦¦¦¦¦¦¦¦ l 
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Marc C. BROQUET, Sion.
Agence generale pour le Vaiai*. Tel. 2 12 09
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LA FÉTE DE ST-EL0I
Los membres de la Sté Industriel le ot

des Arts et Métiers de notre ville , ont cé-
lèbre avoc di gnité la fète de St-Eloi. Du-
rant la Messe qui fut  dite à leur intention
à l'ég lise do St-Théodule , l'on entendit un
très beau sermon du Rd Pére Apollina-
re, lequel traila de certains aspects nio-
raux apparlenant au domaine de l' activité
professionnelle des auditeurs. Souli gnons
que la cérémonie fut  rehaussée par des
chants de la Schola des Petits Chanteurs



de .\olio-Dame. Il convieni de féliciter
chaudemcnt Jour directeur , M. Richard
Elechfner, qui a su si magnifiquement
former nos petits chanteurs, dont les pro -
ductions sont toujours parfaites et provo -
(fiionl l'admiration de leurs auditeurs. Il osi
quelque peu regrettable quo cet Office n 'ait
pas été si gnale dans la presse à l'intention
dos nombreux amis do nos petits chan-
teurs cju i no se lassent point de les en-
tendre. Après la Messe, un apéritif fut  of-
fert au- Café Industrio ) , auquel étaient in-
vités - , le , predicateli !', ainsi quo lo comité
directeur do la Schola.
ASSEMBLÉE DES DÉLÉGUÉS DE L'ASSOCIA

TION VALAISANNE DE GYMNASTIQUE
Cette assemblée se tiendra à Sion, le samedi

8 décembre à 9 h. 45 à l'Hotel de la Pianta avec
l^rd're du jour suivant :

1. Appel des sections. 2. Désignation des scru-
tateurs. 3. Lecture du procès-verbal de la dernière
assemblée. 4. Lecture et adoption des comptes de
1944. 5. Fixation de la cotisation cantonale pour
1945. 6. Budget 1945. 7. Rapport de gestion. 8.
Désignation de la section vérificatrice des comptes.
9. Nominations éventuelles. 10. Renouvellement des
autorités cantonales. 11.  Manifestations éventuelles
en 1945. 12. Divers.

Les membres honoraires et vétérans sont cor-
dialemerit invités à assister à nos délibérations.
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JEUDI 7 décembre, 2 matinées POUR ENFANTS

LUCUL
sont meilleurs. ^̂ ^̂ ^̂

iJemandez-Ies à votre épicier.
Représentant : Henri Gysin, Martigny-Bourg.
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Pour vos chemises et sous-vètements ,

Cravates et pochettes
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Mm e B. Róch-Rossetti Av. de la Gare, Sion

Le magasin special pour l'homme
HUmHimm à Publicitas , Sion

Assemblée generale des
délégués du M.C.V.

Dimanche matin , dans la grande salle de l'Ho-
tel de la Pianta , avait lieu à Sion, pour la première
fois depuis 8 ans , cette importante réunion qui
groupait quelque 70 délégués de cette grande fa-
mille qu 'est le Moto-Club valaisan.

C'est à la Section du Rhóne qu 'incombait la tà-
che d'organiser cette assemblée. Disons de suite
qu 'elle s'en tira toute à son honneur, et que,
durant toute la journée , on sentii la poigne d'une
organisation impeccable due à l'étroite collabora-
tion de MM. Joseph Gaspoz, président , et Fran-
cois Schlotz , son dévoué secrétaire.

A 10 h. 15 débutait la partie administrative
où l'on eut l'occasion d'approuver le protocole de
la dernière assemblée qui eut lieu à Monthey au
début de cette année. Les comptes furent approu-
vés par chacun et firent voir à tous qu 'ils sont en
bonnes mains. Une journée familière fut  ensuite
ébauchée pour l'an prochain par M. Gaspoz.

Cette première phase' de la journée finie, tout
ce monde passa ensuite au carnotzet de l'Hotel de
la Pianta où l'attendait un de ces succulent repas
qui font la renommée de la maison. Voyant les
assiettes vides, M. Joseph Gaspoz, présiden t , pri t
la parole pour saluer la présence des invités et
remercier les délégués des différentes sections de
venir d'assemblée en assemblée plus nombreux.
M. Marcel Ecker, président centrai de l'Union
Motocycliste suisse, prit ensuite la parole pour
djre tout le plaisir qu 'il éprouvé d'assister aux
assemblées organisées par le groupement valaisan.
Prirent ensuite la parole MM. de Werra , vice-pré-
sident de la ville qui sut dire le plaisir pour les
sédunois d'avoir dans leurs murs les M. C. V.,
M. Alexis de Courten qui apporta le salut du T.C.S.
après quoi MM. Volken et Roten exprimèrent leur
joie de se retrouver dans une ambiance qui n'ap-
partieni qu 'à cette société. M. Luyet apporta le sa-
lut de la Commune de Savièse et annonca une dé-
gustation offerte dans les caves de la Maison Orsat
où un aimable cicerone fit connaitre à tous le se-
cret de certaine bossarie...

Ensuite chacun se separa en espérant rapprochée
l'epoque de la prochaine assemblée.

Comme a si bien su le dire M. Gaspoz» «e est
dans les temps difficiles que l'on reconnaìt les bons
amis.» Ceux qui assistèrent à la rencontre de di-
manche purent se rendre compte du bjen-
fondé de ces paroles. C'est encore une de ces
belles journées inscrites dans les pages du M.C.V.,
et souhaitons que ce ne sera certes pas la
dernière. gV

ACHETONS CHEZ NOUS !
Fidèle à son programme de travail et à

la saine ómulalion doni elle est insp irée
pour la sauvegarde cles intérèts de nos in-
dustriels el commercants , la Société In-
tlustrielle et des Arts et Métiers de Sion
s'adresse au public en ces ' termes :

A l'approche des fètes , achotons choz
nous !

Dans les eirconstanees difficiles que
nous traversons, par les nombreuses ras-
tiic -tions économiques imposéos, il est de
notre devoir de rappeler à la population
d' effectuer sos acliats de fin d'année
che/, nos commercants et artisans.

Donner du travail et acheter sur nlaoe

SION Ste-Marguerite
-J • ' m , , JEUNE FILLE de 18, ans, tra
OJH ClterCfie ^affl^'fc' tié confiance cher
ACHETER d'occasion I paire che Pl«e/ dé

: chaussures avec patins vissés f lAklllsMiA
o 37.5-38 en p a r f a i t  état. S'a- UCUUlClIlIC
esser sous P 9221 , S à Publi- . .
tas . Sion. da"s bon "fe'

! - - ,;_; „ , Faire offres sous P 9226 S è

On a verdu Pnt'ici"" s": j ;
Avenue de, la Qare , rue de Lau

A ACHETER d'occasion I paire cne P,a« de
de chaussures avec patins vissés gM f k J L a t m E i mmmRmm
No 37.5-38 en p a r f a i t  état. S'a- MCDUIClIilC
dresser sous P 9221 , S à Publi- .
cilas. Sion. dans bon cafe.

1 :; a ,- _. . ' !. Falre offres sous P 9226 S à
#%_ _ __ . ¦ Publicitas. Sion.

A »  
sanne BROCHÉ EN OR. La BSflBKB ^^^^^^^^™ — ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦

T CllOrC rapporter contre récompense ||g«& | DFL'X FILMS D'ACTION DES PLUS SENSATIONNELS
A cir.M i I L * Publicitas,, Sion. Br'ffilHElll 1 m ma*a m m _ _ ^_ _ _
A MON 1 appar tement  2 cham- , jgf$JBBW| I 

^  ̂
_ I I I | ¦¦ | I

XTTJ.q̂  RearéSenlant H 
La Ueesse bianche de Tahiti

b adresser au bureau  du journa l  I I W U I  UUUII l l l l l t  I I  it_ r;, m ., „ , , . _ ._ . _ .. ... ™, » ., ™x „ r-, „,*M$lm d'aventures tourné dans la jungle et interprete par BRIAN DONLEVY — BROD CRAWdépositaire possédant carte rose
peut se créer belle situation par
la vente dans le canton du Va-
lais de produits nécessaires dans
chaque ménage: Capital pour
dépòt fr. 150 a 300.
Faire offre* sous chiffre J
1 6494 L à Publicitas. Lausanne.

FORD et ANDY BEVINEA vendre
1 paire de skis, 205 cm.. à l'é-
tat de neuf . fixations Kandahar
et arrètés. Peaux de phoque a-
vec Trimas.
I VELO de dame à l'état de
neuf, anciens pneus, 3 vitesses.
I ASPIRATEUR à poussière. en
bon état.

Offres écrites sous P 9235 S

I DES MARDI

l'IMPRIMERIE G E S S L E R
SION TéL 219 05

c'est accomp lir et comprendre la solida-
rité qui -noms unii sans distinction de clas-
se et (le profession ; c'est augmenter la
prospérité de la vie commune, et, par le fait ,
aider són prochain et soLm&me.

N'oublions pas que les commercants . et
artisans font tout leur possible pour con-
tenter leur clientèle par le choix et le prix
da,leur marchandise; ¦, '. •¦ •• .::(

Jetez un regard sur leurs étalagesi.et
conìparez:. A.qualité égale, prix égal. ' ::•; . '¦ Ainsi ; nous -sommes persuadés et ne .sau-
rions. ? trop le répéter, tous rempìiront eet
entre-,aide commune. ;.. i .j .-h

Maintenant plus que jamais soutenous
l'artisanat et le commerce locai en ache-
tanti chez nous.

1 PEUR DES MICROBES!... i €

Óui", c'est \i-ai , .il y a beaucoup d'oecasions potir
contraeter une maladie. Vous partez à une eomiàis-
snnoe... qui.sait si elle soufflé d'une maladie encore
cachée qui pourrait Vous infecter. Vous tenez en
mains un journal... N'est-il pus porteur de microbes
qui pourraient s'infiltrer dans votre corps par la
respiration ?

Vous ne eotu-voz pas tous Ces risques en allant voir
L'exposition organisée vendred i prochain il la salle
du Casino en faveur dn groupe de travail Band du
Sanatorium valaisan, à ^Iqnttuia. Les articles en
cuir , les trieotuges et les brixleriés quo vous y tióii-
verez sont 'SÒigneiisement désinfeetés et il n'y a donc
aucun danger de contagion; fette exposition vous
aidera il indiqiie].., il l 'Enfant Jesus ce qui pourrait
faire plaisir il votre maman , a votre frère ou soeur
ou il votre eniant

C'est. dcaie '-entendu... - Vendredi prochain , fète de
l'Immaculée Conception , rendez-vous à .la salle du Ca-
sino. LVxjx isiUon et Ja vente jteront ouvertes de 10.il
19 li. "

RÉUNION DES PRÉSIDENTS DES
SECTIONS DE LA J. A. C.

LeSdprésidents do la .leuniesse A gricole ;
Cathoiiquo du Valais romand se sont réunis
dimanche , sous la présidence de M. Ré-
my Abbet, secrétaire permanent. Le Grand !
Vicaire clu diocèse, Mgr Grand , et M. Hon-
ri Boli , président general de la Jeunessie :
catholi que valaisanne, assistaient à dette
importante réunion. L'on entendit-notam> j
ment dos exposés de MM. R. Abhet,. et ili j
Roh. La discussion rotila sur le program- |
me "à'kclion de l'année 1944-1945, les là- !
ches ' irteombant au pésidont de section,
lo ròle et les cmalités du chef et différents :
sujets relevant de la situation a etnei! e du j
jeune' paysan. L'on parla également du !
grand congrès de la jeunesse agricola qui
est prévu pour le mois de mai 1945.

Nous sàisissons l'occasion qui nous est
offerte pour adresser nos félicitatiolV s- a
M. Henri Roh, ancien propagandiste de la :
J.A.C, et auquel Mgr .Biolèr" a confié lo
poste de président getterai de la Jonnesse .
catholiqu,e. valaisanne. Par ses éniineiiite,o i
qualités de coeur et d' esprit , nous ne dpu- j
tóns pas M, M. il. Roli méne a bien .Ja '
difficile tàche qui lui incombe. * . .,, ,

POUR LA VIEILLESSE
La '- collecte pour hi Vieillesse de l'oeuvre «Pro

Seneetute» touehe ù sa fin en «ville de Sion et dnns 'le
canton, La population sMunoise s'est mont rèe, magni-
fi quement generarne dans son ensemble. Xous l'en
félicitons et l'en remercions. Les fonds rceucillis .par
«Pio ' ,Seirecltls» : sont destinés il adouci r le sort des
vieillards vivant k domicile. .Selon l'esprit de Pòeu-
vret nos représentants ne sont pas uni quement des
distribùtéursV Por la manière de donner , ilsi s'effor-
eent d'appor-ter un réeonfort sensible fi nos 'vieil-

ON CHERCHE 
¦ . - |mIOf HOTEL DE LA PAIX

Ì6UHC flfllC 
¦,"*'"" ¦ lUIICI Mardi 5 décembre à 20 h.45

P 9232 S

pour aider dans salon de coif-
fure de la place.
S'adresser à Publicitas Sion sous

d'environ 4 m. sur 5. hauteur Sous les auspices de la Société des Amis de l'Art
2 m. 30, rez-de-chaussée rue de
Savièse CONF ÉRENCE PAR

w ire c'" -* 52100 ' HENRI GD1LLEMIN
On cherche

pour de suite APPRENTIE
TAILLEUSE.
S'adresser chez A! Schupbach ,
Tailleur. Gd-Pont. '' li

Pour ètre bien servi en ; articles
de droguerie, une s'eùle^ adresse

Les G'MEN du SERVICE SECRET
Un grand film d'espionnage au rythme trépidant. ce. 12944

DES MARDI

liuds. A Sion , 80 personnes environ recoivent leur
visite. On peut nous signaler toute personne plus
ou moins génée, ft gée de 65 ans au moins. Des hom-
mes, des femmes qui ont travàille toute leur vie
ne recourent pas toujours volontiers à l'aide de l'Etat
et préfòrent supporter bien des privations . A ceux-là
surtout nons sommes heureux de pouvoir offrir nos
services amieaux grace à l'entr 'aid e librement or-
ganisée panni la population . Le Comité.

i,es SPORTS
. . FOOTBALL

La Coupé Suisse
Les 32mes de finale de eette intéressante compé-

tition n'ont donne lieu à aucune surprise notable si
ce n'est. à l'élimination des F. O. Zurich et Brulli. Il
faut cependant mentionner la belle performance du
Stadi-Lausanne fa ce au F. C. Fribourg. Le onze sta-
diste uu sein duquel opere un ex-sierrois et sédunois
Bagnoud , prati qua uvee succès le système de verrou
de sorte que le match resta nul 0 à 0, malgré les pro-
longu tions.

Los clubs romands qui se sont qualifica pour les
lGmes de finale sont: Cantonal , Lausannei Servette,
Chaux-de-Fonds, Urania. International , Eto'ile. A eet-
te liste on peni ajouter Je F. C. Fribourg, qui , sur
son terrain , doit battre les stadistes. Enfin , les deux
format ions valaisannes encore en lice, soit Sion et
Month ey devront. se rencontrer à nouveau. Nombre de
spectateurs don t plus de 200 bas-valaisans s'étaient
déplacés pour assister a ce match qui s'annoncait sous
les auspices les plus favorables. La partie était il
peine engugée que l'on put admirer quelques magni-
fi ques phases de jeu. Les attaquants sédunois sem-
blaient avoir retrouvé leur ancienne forme. Quant
aux visiteurs trop légers, ila donnaient l'impression
d'aller au devant d'une défaite certaine. Heureusc-
mjyit , pour eux , l'arbitre,' M. Oraviolini de Chipp is,
interromp it bientòt la partie, jugeant à. tort ou il
raison , que le terrain était impraticable.

Regrettons ee malheureux contre-temps dù uni-
quement fi un fàcheux concours de circonstances et
espérons que le match pourra se rejouer dimanche
prochain per,

Au sujet ile ce malch , on nous communiqué d'au-
tre part  :

Un nombreux public s'était déplaeé dimanche au
Pare des Sports de Sion ]>our assister il la rencontre
de Coupé Suisse Sion I - Monthey I. Cette importante
rencontre comptait pour le- concours du Spor-t-Toto
et était diri gée par l'excellent arbitro Oraviol ini, de
Chi ppis, seul refere valaisan actuellemnet appelé a
arbitrer des niatehs de ligue nationale.
L'equipe sédunoise se présentait dans la composition
suivante: Vers i racle; Favre 7( Favre II ; Bonvin I I I ,
Wenger, Oay; Joris , Arlctiaz , Pasquini , Ogg ier, Bon-
vin II .

On note toujours l'absence de Géroudet, non enco-
re remis comp lètement d'une déchirure musciUaire.

L'arbitre ayant interrompi! la partie, le terrain
étant par trop mauvais, le public se rue vers la
caisse pour se faire rembourser le prix d'entrée et l'on
verrà mème de peu scrupuleux spectateurs présenter
des billets de matchs préeédents et obtenir ainsi
mallionnétement le remboursement de billets échus.
Il est vraiment regrettable de constater qu 'au lieu
d' aider les sru-iétés, il se trouve des gens aussi peu
respectueux du bien d'autrui , quand òn songe que
pour le F.C'. Sion , ee malheureux contre-temps si-
gnifie une perte de plusieurs centaines de franca
pour le roulage et le nuirquage du terrain , pour la
publicité et pour le déplacement de ses jouerrs mo-
bilisés > depuis... quelque part en Suisse..

De • pareils resquilleurs devraient - rester chez
eux. E.

Pour la Confection et réparation de vos édredon:
Couvre-lits , Rideaux et abat-jour, adressez-vous à

Fémina
qui vous fera un t ravail soigné et de bon goùt

Se recommande : A. KRAIG, Sion

A vendre
D'OCCASION 1 paire de chaus-
sures avec patins vissés No 36-
37» en parfait état.

S'adresser sous P 9222 S à
Publicitas, Sion.

Nache - paille
I de grandeur moyenne, pour
marche à bras , livré complet et
pour fr. 160.— Bonne occasion
Ferronnerie Trolliet , Seigneux
(Vaud).

ON DEMANDE pour ménage
soigné à Sion une

jeune lille
de confiance et sachant bien
cuisiner. Bons gages.

S'adresser sous P 9223 S, à
Publicitas , Sion.

SUR
CHATEAUBRIAND

Entrée : Fr. 2.— (droits compris et Fr. I.—. Réduction aux
Amis de l'Art.

AGRICOLES
en bottes
Tourbes pour litières et pour vignes.

Tourbes brutes pour compostages
Franco par wagon foutes stations C.F.F.
Prix et conditions avantageuses.

en vraci

Pepinière! Roduit, Leytron

Dès MARDI 5 décembre, à 20 h. 30, au CAPITOLE

Tel. 4 15 3¦'

BOXE
2000 personnes prirent part à cotte réunion qui

se tint vendredi soir a lu salle communale de Plaim-
palais Le plus beau combat de la soirée fut celui
qui opposa le champion suisse Siegfried au genevois
Schwab TI, lequel s'inclina de fort peu. L'ex cham-
pion suisse des légers, Guillaume faisait sa rentrée
et battit largement aux points Kid Louis de Lau-
sanne. Enfin , Cavin s'imposa devant Ami-eiu (Bien-
ne) .

Quant à la rencontre professionnelle Seidel-Perre-
let, elle se termina par la disqualificai ion du second
nommé.

G\MN ASTI QUE
Le deuxième tour de ce championnat a eu lieu

Neuchàtel et à Flawtl. Les meilleurs résultats des
deux épreuves sont les suivants: Retiseli , Berne, 30,80
Piantoni, Berne, 39,20; Schuermann, Zurich, 39,10;
Bruehlmann, Genève, 38,80.

H O C K E Y . S U R  GLACÉ
Après avoir battu le H. C. Berne, Montchoisi Lau-

sanne vient a nouveau de remporter un beau succès
en réussissant il vaincre le Rotweiss-Bùle par
1 à 0. Per.

Dans nos Cinémas...

AU LUX
Le triomphal succès remporté par Blanche-Nci ge

et les 7 nains obligé la direction du Lux ii reprendre
ce film magnifique Tous les spectateurs se sont é-
merveillés sans la moindre réserve sur eette réali-
sation extrjaordinaire. Véritable. chef-d'oeuvre qui
marqué une dato dans l'histoire du cinema , ce f i lm
offre des scènes pleines de sentiments, de gràce et
d'humanité, en méme temps que des effets comiques
merveilleux. C'est la réussite complète, totale, in-
eontestée (Dès mardi)

AU CAPITOLE
Dès mardi 5 décembre à 20 li. 30, un nouveau

programme comprenant deux grands films d'action;
La Déesse bianche de Yahiti , un film d'aventures
tourné dans la Jungle. C'est l'histoire de trois amis
qui débarquent dans une ile des mera du Sud où ils
rencontrent la nymphe sauvage traditionnelle, amie
dos bétes. Un film d'action qui vous captiverg.

Fn complément, Les G.Men du service secret ,
un grand film d'espionnage au rythme trépidant.

Ce programmo sensalionnel sera donne jusqu 'à
vendredi 8 ert. tous les soirs il 20 li. 30. Vendredi
8 décembre, matinée à 14 h. 30.

Dans nos Sociétés...

C.S.F.A. — Mercredi 6 décembrre, réu-
nion du mois, k 20 h. 30, à l'Hotel de .la
Pianta.

Harrronie Municipale. — Ce soir mard i
répétition des bois; jeud i 7, répétition ge-
nerale.

Commune de Sion

Avis officiels
LIVRAISON DE CÉRÉALES

L-es personnes ' qui voudraient encore li-
vrer à la Confédération des céréales de la
dernière récolte, sont priées de s'inserire
a l'Off i ce eommunal des blés avant le
7 dóc/innbrft 1944. L'Administration.

I £ed tUUed c&mùted f *nt *isìo I
! bon marche chez >

6ASPARINI
[ Une de* Potles-Neuves - SION !

Le meilleur marche dan* le bon marche |



~ AROOISES...
SEMBRANCHER
PLEX
SASSES
DARBEI^AY
PIERRE A PERRET
SIMPLON

adressez-vous aux carrières de:

Ant. Jordan
Ed. Jordan & A. Mottier
Marcel Jordan
Francois Petriccioli
Joseph Revaz
Simplon-Schiefer A.-G.

S I O N , Place du Midi Ch. post He 1800

^iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii iin

lìullelin d'abonnement

P. s.

=5 LES NOUVEAUX ABONNÉS 1945 ==

H regoivenl |C gratuitement "̂ E ==

1 le Journal et Feuille d'Avis du Valais (
— dès le ler jusqu'au 31 décembre 1944. ~
EE en payant des ce jour leur abonnem ent pour 1945 au prix de fr. 10.— EE

Veuillez m'abonner à la "Feuille d'Avis du Valais, pou r 19-15 et
gratuitement votre journal dès maintenant jusqu 'à f in  1944.

SIGNATURE 
Ecrire très lisiblement ss

Conformément aux conditions, je vous adresse ce jour par chèque pos- EE

Adresse

tal Ile 1748 le montani de fr. 10.-, pou r l'abonnement 1945

m'adressei ss
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Les bruits Jes plus étranges circulaient
ìi propos de cette maison et, des achats qu '
il fit k Sliangai — des tapis d'Aubusson ,
des meubles recouverts de satin et un pia-
no en bois de rose. L'Ang lais s'était pri-
ve de nourriture et s'était mème endetté
pour les acquérir. Il alla à l'avan ce de la
jeune fille jusqu 'à la còte , remp li d'ardeur
sous son aspect calme. Mais quand le
bateau arriva , il ne contenait pour lu i  qu '
une petite lettre :

« Je suis désolée, mon cher Ronald ,
mais nous nous sommes trompes. ,Je ne
vous aime pas — je ne peux pas vous .'ti-
mer. »

Elle s'était enfuie avec un commissai-
re de marine. Ronald Stearns plia la missi-
ve et la déchira en petits morceaux qu 'il
jeta dans les eaux boueuses et agitées du
Whangpoo; ce mème soir, il alla dans
une des maisons publi ques japonaises les
plus relevées et y acheta une femme, un
peu plus àgée que les autres et dépourvue
de beauté, mais consciencieuse, polle et
proprette.

Il la demanda cérémonieusement en ma-
riage et l'emmena au Consulat britannique.
Très anurie de ce changement de situa-
tion, elle le suivit , anxieuse, k petits pas,
le long des couloirs , enveloppóe dans sa
« gota ». Et là, en dép it des remonlrances,
du consul , Ronald Stearns épousa la petite
Japonaise et la ramena dans le port.

Il lui construisit une maison japonaise
sur le flanc de la montagne, trop éloi guée
pour risquer Li venue de visiteurs , et il
vendit à la orice le piano en bois de rose,
le mobilier de satin et tous les bibèlots ac-
curnulés. Lorsque je fis sa connaissance,
il avait vécu honorablement de Ìongues an-
nées, très di gne, et sans se mèler à l'élroi-
le vie sociale des gens de race bianche
de la. ville , avec lesquels il n 'avait que des
rapports d' affaires. A la mort, de son p^re ,
il hérita sa fortune , mais ne retourna ja-
mais en Ang leterre. Il vivait en compagnie
de sa femme japonaise , toujours parfaile-
courtois et tempii de bonté envers elle. Ils
n 'eurenf iamais d' enfants.

.Te ne sais pas pourquoi Mrs. Stearns
venait voir Carie. Peut-ètre simplement
pour causer amicalement avec une de ses
semblables , car elle était bien seule mal gré
ses alours joyeux , ses kimonos fleuris et
ses ceintures aux couleurs brillantes. Elle
parlait à peine l' ang lais, ce qui prouvail
quels .rapports existaient entro elle et son
mari. Toules les conditions de l'existence
les éloi gnaient l'un de l' autre. Il lisait
beaucoup et, en dehors des heures d' af-
faires , passait son temps à étudier , bien
qu 'il mit son point d'hon neur à venir avec
elle le soir, dans le jardin japonais qu'il
avait fait planter pour elle. Ils se prome-
naient en silence, car ils n'avaient guère de

choses à se dire. Elle n'entrevoyait mème
pas le monde de culture et l'éducalion de
son mari , et sa petite vie à elle élait sim-
ple et par trop primaire pou r lui. Càrie de-
vait combler un vide dans l'existence de
cette femme privée de compagne.

Beaucoup de membres de la colonie
étrangère du port venaien t Irouver Carie. Il
y avait la pauvre Ang laise , folle , qui  arr i -
vait à la nuit dans sa chaise à porteurs ,
femme passionnée et jalouse d' un mari
froid et cruel. Elle déversnit sans réserve.
dans l'oreille de Carie , le récit du drame de
sa vie , el après son départ , les yeux de
Carie étaient remp lis de dégoùt , de l'hor-
reur de savoir trop de choses (fu 'elle oiH
préféré ignorer. Il y avait  aussi l' ancienne
missionnaire , une mai gre Eoossaisc , poitri-
naire, qui avait épouse, pou r le convertir,
un cap itaine de vapeur , en servioe sur le
fleuve , Ecossais aussi . ('.'élail un ivrogne
qui se grisait de whisk y et qui s'élait  re-
mis à boire aussitòt la lune de miei pasis-ée.
Sa femme venait ràconter à Carie tous l"s
puérils efforts qu 'elle ton tait désespéréinent
pour le distraire ou pour allisc i- son amour,
le maintenir à un diapason qui lui permet-
t ra i t  de renforcer une volonté défa i l lan to .
Mais elle manquait de beatile et, de char-
me et n 'aurait pu retenir aucun homme.
Elle toussait et pleurait en disant à Carie :
« Si seulement je pouvais avoir un enfant ,
il désire une fille. »

Mais son mai gre corps voùlé ne pouvait
donner aucun fruit  et elle finit par adopt er
un enfant  qui venait d' un orphelinat d 'Aus-
tralie. Le ménage tenta de reconslruire
sa vie sur de nouvelles bases; malheureu -
sement la fillette attrapa la vari ole et mou-
rut. Le pére adoptif , qui était arrive à ai-

mer la pelile blonde , devint celle fois-c i
un ivrogne . invéléré et la pauvre Mrs.
Gibbs mourut de la maladie qui la minait
depuis si long temps.

Ces gens-là et hien d'autres , qui
échouent dans les poil s d'Orient , venaient
chez Carie , chercher du secours auprès
de sa personnal ité si saine. Quel qu 'un sem-
bla i t  touiours l'attendre. Mème le docteur
hindou , de sang mèle , et sa grosse femme
brune , trouvaient en elle une amie par l icu-
lière , bien qu'elle ne les vìi. jamais sans
ressenli f un coup au cceur en souvenir
du charmant garcon qu 'elle avail perdu.

*
A ceti..1 epoque de sa vie , Carie était

sp ecialement attrayanle et exevcail  un
pouvoir inagnéli que. Elle ava il ,  perdu uu
peu de l' ardeur de sa jeun esse et, de ce
liouil lonnement intérieur , trop violen t , par-
fois , pour lui  permettre le repos d' esprit.
Elle éla i l  adoucie par la sympalhie el ce-
pendan t donna i t  -Punc impression ne vi-
gueur ;  elle apportai! avec. elle lo soufflé
viv i f ian t , la. sincérité des femmes de son
pays. Eu la voyant, ou songeait aux cho-
ses bonnes el. simp les de l'existence. Elle
était restée si parfaitement normale el sai-
ne, pleine d'humour , dau s une atmosphère
où trop souvent les hommes et les fem-
mes de race bianche se transfo rment, de-
viennent Irisles et se dégradent insensibile-
meni. Fi le  conserva loujours sa robuste
personnalité.

Son foyer la refléfait .  Elle avai l  un beau
potager cornine en Améri que , el à sa ta-
ble , on mangeait  des haricots , des toma-
tes, des asperges, des pommes de terre
d'Irlande et des laitues, tous les bons lé-
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LEXUÉE
Traduction do Qermalne Delamaln

A vendre
A Sion 1 appartement 2 cham-
bres, 1 cuisine , 1 réduit , caves
et galetas. Libre le ler avril 45.
S'adresser au bureau du Journal
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DORÉNAZ L
ORSIÈRES L
DORÉNAZ L

THERMEN-BRIGUE L

JEUNE FILLE
17-18 ans de préférence de la
montagne cherchée pour aider
au ménage et petits travaux .
Gages selon entente. S'adresser
sous P 9220, S., Publicitas,
Sion.

JEUNE FIELE
CHERCHE PLACE comme

a p p r e n t i  e-  e o i f f e u s  e
S'ad. au bureau du Journal.

Une
gourmandise
après 5 ans
de guerre !

%y»*
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A vendre
VACHE fraiche vèlée et une
prete.
S'adresser chez M. Pitteloud
Hermann, Pont de Bramois.

On cherche
JEUNE FEMME de chambre pr
une pension de Villars. Prendre
l'adresse au bureau du journal.

A LOUER JOLIE

chambre
meublée et chauffée. 
S'adresser au bureau du Journal ON CHERCHE

JEUNE HOMME S0llini[!lÌÌ!P6
cherche CHAMBRE. S'adres- debutante acceptée pour café

ser sous chiffre 1019 au bureau de Sion. Adresser offres sous P
du j ournal. 9126 S à Publicitas , Sion.

On cherche
A LOUER CHAMBRE meublée
ou non, indépendanle, confort ,
eau courante. Centre de la ville.
S'adresser case poste 260, Sion

A VENDRE

fumier
de cheval , 5 à 6 toises.
S'adr. tèi. 2 20 30, Sion .

PERDI
samedi soir au Gd-Pont

1 boucle d'oreille or.
La rapporter contre récompense
à la Papeterie Pfefferlé , Sion.

Jeune fille
CHERCHE PLACE comme ven-
deuse dans magasin Chaussures,
tabacs, etc.
S'adresser à Publicitas Sion
sous P 9208.
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gumes d'Occident qu'on ne trouvai! pas
ailleurs. Elle ne supportai! pas los volali-
Ics chinoises , si filandreuses , et elle en
elevai! elle-mème, qui lui donnaiient d'Js
oeufs f ra i s ;  olio avait  toujours uno pouk
grasso k taire ròt i r , ou , au printemps, .'Ics
poulets q'ix'elle faisait sautor selon une dé-
licieuso recette de son pays. Les biscu its
sortaiont légers do sos mains:  ses gàteaux
à Li noix do coro , au cliooolat, étaient re:
nommés et je me souviens d'elle, danà
ses journées si occup ées , pélrissanl d'é-
normes masses do pàté, et faisant cuire
los grands pains , dont le parfum savoureux
roinp lissait la maison.
("osi pa r des moyens aussi simples et

en restant elle-mème, k sa manièro , quel -
le rendait  foyer ot patrie aux exilés.

.Jo crois une ces années, avant le de-
din de sa vie, furent lieuneuses. EJle a-
vait appris mie le foyer et la patrie soni
au fonti des coeurs ei. qu'on peut los évo-
quer selon son désir. L'ancienne nostal-
gie, le mal du pays pour ses monts de
Virg inio el. la douce vie d' aulrefois , ois-
parurent. Tout cela , olle le conservai 1. à
jamais en elle-mème, seul refuge de sen
pnssé, car il y avait eu des changement.5
cliez les siens. Son pére, Hermanus , gour-
met jusqu 'à sa dernière heure , élait mori
à un grtnd ago. Leur séparation ne lui en
parut pas aggravée el elle ne le pleura pas .
Ce souvenir alla rejoindre ceux qu 'elle aar-
<lait  et. qui vivaient autant  qu 'elle.

(à suivre)




